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Il n’y a pas de précurseurs, il n’existe que des retardataires...


Jean Cocteau










Ré introduction


Ce deuxième ouvrage fait suite à mon premier et il en est la continuité. Chronologiquement il repart à partir du paragraphe 43 de “Tauroeïs et non Tauroentum” soit “retour à Sanary". Tout en écrivant ce dernier pour pousser à l'intéressement et au déclenchement de recherches d'élucidation du champ électromagnétique résiduel de piézoélectricité, je continuais mes relevés et ses derniers enterraient littéralement mon projet à cause du grand nombre de temples trouvés dans le sanctuaire de temples de Sanary qui rendait mes trouvailles peu crédible. Plus de cinquante à l'heure où j'écris ces lignes et venant de finir Tauroeïs et non Tauroentum, maintenant que j'ai l'esprit libre également, je vais continuer les relevés et en trouver encore d'autres.


Dans les villes environnantes je trouve encore des temples dont je ferai part également dans ce volume et cette vision globale de la Grèce de la Côte d'Azur paraît bien irréelle de par la multitude d'édifices, de la grandeur que cela suggère dont il ne reste absolument plus rien, plus aucune trace. À quelques endroits je soupçonne des restes de socle de temple, physique cette fois-ci, des pierres, fondations, que je dois faire expertiser. Personnellement je prêche en convaincu, du moins le champ électromagnétique est tellement puissant sur ces pierres qu'il sera difficile de me faire croire qu'il s'agit de simples rochers.


Pour ce deuxième volume je pensais que j’allais évoquer uniquement le sanctuaire de temples et qu'il n'y aurait pas de passages historiques épicés, soit arrachés à la mémoire du temps grâce aux échos temporels. Or nous sommes début mai, César n'est pas encore arrivé à Massalia de cette période de l’année, mais les échos temporels ont recommencé et j’ai pu replonger avec le plus grand des plaisirs en 49 av. J.-C en les lisant et déjà le texte de César de la Guerre civile vole en éclat. Je vous en ferai part dans la deuxième partie de ce volume “ le crépuscule des Massaliotes “.


Pour ceux qui n'auraient pas lu le premier volume, je conseille vivement de le faire pour avoir une compréhension logique et chronologique de mes recherches, car cela va être mouvant dans ce volume.


Globalement et en résumé, ce qu’il est important de savoir, c'est que je cartographie les cités grecques Massaliotes avec un champ électromagnétique résiduel de piézoélectricité laissé par les temples et fortifications. À savoir qu’une pression exercé sur du quartz présent dans les pierres, crée un courant dit piézoélectrique et que son existence prolongée selon ma théorie, soit de 150 ans minimum laisse un champ électromagnétique résiduel de piézoélectricité me permettant de situer ce qui a été sans qu’il n’en reste aucun édifice.


Plus difficile encore à entrevoir pour les entendements commun, je lis également les fréquences résiduelles d'événements qui se sont passés ( sujet bien expliqué dans le premier volume ) et j'ai découvert que ces dernières sont ravivées par l'écho temporel, soit la date anniversaire de l'événement, Bataille navale, siège, etc. Et le tout font mes livres, soit le récit de mes recherches et pour vous comme pour moi, un voyage dans le temps.


Le résiduel électromagnétique pourra peut être être prouvé un jour, car il s'agit d'un phénomène physique bien réel alors que les échos temporels sont eux, pour leur part, des phénomènes paranormaux plus difficilement abordables par les technologies contemporaines. J'aimerais cependant également que des approches scientifiques soient effectuées sur ces derniers, car ils donnent une carte de l'histoire à explorer qui n’a pas fini d’enrichir le savoir perdu des événements passés, de passages de l’histoire de notre humanité.


Si cela ne vous paraît pas très clair, le premier volume est là pour tout clarifier et vous aurez ainsi en le lisant votre premier galon de voyageur temporel.


Je vais reprendre ici mon récit donc et je vous indiquerai à quel moment du livre correspond à maintenant, sachant que ce qui va suivre je l'ai écrit pendant l'écriture de Tauroeïs et non Tauroentum, du moins au début et qu'il a fallu stopper mes relevés pour continuer mon livre, car j’avais trouvé un bien trop grand nombre de temples déjà, et que l'écriture de mon livre devenait trop mouvante, puisque j'avais de nouvelles informations en cascade, des données qui pouvaient modifier mon récit en cours d'écriture, n’ayant pas arrêté mes relevés. Il fallait pour répondre à cette problématique, finir mon livre comme pour inscrire un premier marqueur et couper la source d'informations un moment. Finalement je suis heureux de me rendre compte que dans ce volume je vais encore pouvoir y ajouter des voyages temporels, et pas qu’un peu, du moins je vais essayer de vous ramener le plus d’éléments possible de 49 av J.-C, car j’avais cru dans un premier temps ne donner que des informations sur les temples et non comme dans le premier, une suite d'événements, parfois arrachés aux échos temporels.


Or nous sommes en mai, et la boucle temporelle de la saison de la guerre des Massaliotes contre César recommence (19 avril jusqu’au 25 octobre). De récentes lectures d’échos, soit réalisées début mai de cette année 2024, déjà il apparaït que César a déclaré la guerre aux Massaliotes sans être devant les portes de Massalia et c'est déjà très lourd de conséquences sur la justesse du récit de Lucain ( la Pharsale) par exemple et cela ajoute partiellement un élément à ma théorie que certains de ces textes antiques sont bel et bien des éléments filtrés, comme une bible de dictature réussie, une trame de savoir historique a suivre en ces temps reculés, à l’époque sous peine de mort, soit un cache génocide.


Mais pour l'instant, repartons au moment du début de la découverte de l’un des sanctuaires de temples de Tauroeïs, soit sur la partie côtière ouest de Sanary avec les lignes qui vont suivre, soit fin 2023 début 2024 au moment où j'écrivais les lignes de Tauroeïs et non Tauroentum.
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TEMPLES ET SANCTUAIRES
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Les débuts du sanctuaire de temples de Sanary/ La récompense


Oct 2023


Normalement quand on écrit un livre c'est qu'on a fini ses travaux. Or ce n'est pas le cas dans le cadre de mes recherches, car tout en écrivant Tauroeïs et non Tauroentum j'ai continué mes relevés. Ce n'était pas très loin de chez moi, c'était sur la colline de Notre-Dame de pitié, soit dans l’enceinte du bastion de Portissol que j’avais cartographié précédemment, dont je pensais à l'époque qu’il était rempli d’habitations. J'ai d'abord trouvé un grand temple de 20x50 mètres ( n°1 sur le plan p313 ) en haut de la butte, chemin du Calvaire, le crépis posé sur un socle en escalier encore, mais différent en dimensions du socle du temple de la pointe du Cougoussa de l'île des Embiez. (voir Tauroeïs et non Tauroentum p 267) J'ai d'abord été arrêté par les zones privées pour effectuer les relevés, puis je me suis souvenu de ma bonne vieille technique de délimiter les édifices inaccessibles au sol avec les perturbations du champ électromagnétique en trois dimensions, soit visibles dans le ciel, pour délimiter les dimensions du temple, largeur comme longueur. Le socle en escalier est de quinze mètres de largeur côté est, ouest et nord, soit sur la pente la plus raide, et de cinq mètres de large sur le côté sud sur la pente la plus faible ( c’est le cœur de la chapelle de Notre-Dame de pitié ). Moi qui rêvais de commencer à cartographier un temple de l'intérieur, cette fois-ci le temple était accessible à pied, contrairement au temple de la pointe du Cougoussa aux Embiez, mais sur zone privée. Néanmoins, je profitais d'une occasion de voir une propriétaire dans son jardin pour lui parler de mes recherches. Je n'avais pas encore établi le plan global des limites du temple et de son socle. Une fois fait, je revins mettre un courrier dans sa boîte à lettres pour lui montrer sur plan les points que j'avais besoin de confirmer sur sa propriété. Mais les points j’avais pu les faire entre temps avec les relevés en trois dimensions. Je voulais juste foncer dans le temple, du moins au début du temple pour le cartographier de l'intérieur. Je n'ai toujours pas eu de réponse de sa part à ce jour, mais la maison est souvent fermée, enfin je ne l'ai jamais revue fenêtre ouverte depuis le jour où j'avais pu lui parler.


Quand j'avais commencé à travailler sur la butte, j'avais eu quelques relevés dès le début, plus bas, que je ne comprenais pas. Ils n'avaient pas énormément attiré mon attention puisque j'étais focalisé sur le temple au sommet. Et des relevés dont je ne comprends pas le sens, ce n'est pas possible, je retourne systématiquement sur le site pour finir le travail, afin de comprendre de quoi il s'agit sinon ça peut être une marche de l'escalier que l’on perd et cela peut fausser la suite. Le soir sur géoportail avec la feuille des relevés du jour, j'essayais de comprendre la structure de l'édifice. Je trouvais en élaborant une projection sans relevé complet, une cote de vingt mètres, ce qui est la largeur approximative d'un temple comme celui de Poséidon précédemment trouvé : encore un temple ? Plus bas et de la même taille ? Le grand temple du haut de la butte venait de se prendre une claque, il n' était plus tout seul. Je projetais sur le plan les cinquante mètres de longueur approximative et la fin du temple tombait sur une route non privée . Le lendemain je fonçais vérifier la projection et ce fut un match total. Le champ électromagnétique s'arrêtait exactement à l'endroit prévu. C'était bel et bien un deuxième grand temple de 20 mètres par 50, certainement péristyle (entouré de colonnes), mais sans socle sous le crépis pour celui- ci. (n°4)


Deux autres relevés de dix mètres de large m'étaient encore obscur, car ils finissaient également dans des propriétés privées. Sur la photo satellite le soir j'établissais le plan des deux grands temples. Celui du haut de la butte était quasiment parallèle dans sa longueur à la falaise et le second était de biais et plus bas. Sur le plan apparaissait une route bien droite qui était parallèle au grand temple du haut et à peu près de la même longueur qu’un temple de 20x50 mètres… Je me disais pourquoi pas un troisième temple? Je fonçais vérifier le lendemain et ce fut encore un match total. Il était bien là, un troisième temple (n°8). Bien sûr, je pensais encore,” ça va être dur de tout faire accepter”, mais on sait tous maintenant que j'en suis bien loin. Ce temple était accessible à pied, à l'intérieur sur la route. Je vous laisse imaginer comment j'étais, un tigre affamé de fréquences résiduelles, prêt à grogner si on m'empêchait de travailler. Je délimitai quelques murs à l'intérieur, l'endroit où se trouvait la statue, la zone de prosternation lui faisant face et un bassin rectangulaire de plus petite taille que celui du petit temple in antis d'Héraclès du bastion nord de la ceinture défensive est du Brusc ( voir Tauroeïs et non Tauroentum p266 ). Je sentais au niveau de la zone de prosternation devant la statue des fréquences résiduelles de : femme et la mer.


j’ai d’abord trouvé Amphitrite, la femme de Poséidon puis avec une seconde méthode plus précise trouvé récemment pour l’élucidation des divinités des temples, je pense aujourd’hui qu’il s’agit de Téthys, une titanide personnifiant la fécondité marine. Ces temples dédiés aux divinités de la mer collent parfaitement avec le fait que les Massaliotes avaient la majeure partie de leur commerce réalisé par voies maritimes. Puis je comparais mes relevés sur le plan1 global en coupe du temple d'Héphaïstos d’Athènes et cela collait parfaitement. Il y avait juste à ajuster les proportions de l’Héphaïstéion soit de 13,7m x 30,7m à la taille du temple de 20x50 mètres pour y retrouver la même construction. Je compris alors que je n'avais plus besoin de rentrer dans les propriétés privées pour faire le plan des temples, car ils étaient apparemment sur le même modèle pour celui là. J'aurais dû y penser plus tôt, mais comme je l'avais précisé dès le début, je mets en priorité mes relevés. Je retranchai sur le plan du temple la position de la statue, soit sur la partie nommée le Naos, ainsi que sur les autres temples pour voir si les zones des statues étaient accessibles, soit dans un jardin privé, soit sur une route publique. Ce sera dans le jardin d'une résidence privée pour le grand temple du haut et pour le temple du milieu, soit elle se trouvait sur une zone privée, soit si l'entrée était de l’autre côté, elle se trouverait sur une route accessible. Son entrée potentielle si le temple était dans le même sens que les autres se trouvait face à la muraille d'enceinte du bastion de Portissol. Ce qui n’était vraiment pas harmonieux pour la position d’un temple, ni logique, donc j'avais vraiment grand espoir que l'entrée soit inversée et que par conséquence, l’emplacement de la statue soit sur la route.


Le lendemain, évidemment, je fonçais sur l'endroit repéré approximativement sur le plan et à quelques mètres près, vu que la route est étroite, soit à un mètre près on est sur une zone privée. On va dire que je retenais mon souffle, plutôt je retenais ma future joie. Je trouvais les fréquences résiduelles de la statue de la divinité à laquelle le temple était dédié collées à un mur de la résidence. La zone de prosternation ( dans le Naos ) était dans une zone privée, or cette dernière peut être un complément d’information puisqu'on peut y trouver les intentions des personnes qui venaient y prier comme au précédent temple. Je m'adossais au mur. Je sentais : homme, lance, chimère. Je pensais à Poséidon logiquement, je regardais immédiatement sur mon portable et je trouvais Bellérophon, le fils de Poséidon, tuant la chimère avec sa lance. Vous savez ce que c'est un homme heureux ? En voilà une définition. Donc c'était une suite logique avec le premier relevé du troisième grand temple (n°4), soit on était resté dans la famille. Logiquement le grand temple du haut de la butte devrait être celui de Poséidon, mais qui sait ? Je ne peux rien établir sans lecture sur place et les Grecs m'ont déjà fait bien des surprises sur des éléments dont je pensais pouvoir compter dessus aveuglément ( vérifié depuis ). Trois grands temples de 20x50 mètres c'était énorme, je n'avais pas trouvé les habitations qui pouvaient expliquer tous ses temples. Cela ne collait pas. En fait, cela devait être un sanctuaire, un endroit où l'on venait prier en toute sécurité, pourquoi pas un refuge pour les grands prêtres et prêtresses, voire même où l’on formait ces derniers. Un endroit religieux au sein d'une forteresse pour assurer le maximum de sécurité et de tranquillité. Je me dis alors qu'il devait y avoir encore d'autres temples puisque le rempart qui fermait la zone était encore bien éloigné, et que les deux relevés de dix mètres de large devaient être eux aussi, peut être, des petits temples de dix mètres par trente (in antis ou prostyle) comme au bastion nord de la forteresse du Brusc. Il faudra pour ces deux-là que je rentre dans des zones privées, avec accord des propriétaires évidemment pour les vérifier mais il est quasi certain que s’en soit également. Ils s'implantent parfaitement dans une logique d'ascension. Le temple de Téthys est à dix mètres d'altitude, celui de Bellérophon à vingtquatre mètres, et le plus haut sur la butte soit possiblement Poséidon, est à trente-deux mètres d'altitude. Les deux petits temples (n°2 et n°3) sont entre le temple de Bellérophon et celui de Poséidon.


Pour reconnaître quel type de temple auquel j’ai affaire lors de mes relevés, j’ai dû arrondir les dimensions. Approximativement, dix par trente, vingt par cinquante, trente par soixante-dix pour le Parthénon, quarante par quatre-vingt-seize pour le temple de Zeus, l’Olympiéion, situé au pied de l'acropole d’Athènes. Ces trois derniers exemples se trouvant tous à Athènes évidemment.


Je pensais que la zone de la statue des deux petits temples se trouvait en zone privée, or il y avait vu l'implantation de la muraille qui entourait le bastion, une chance sur deux qu'elle soit sur la route. Sur place, je délimitais exactement la fin côté nord des deux petits temples en regardant le champ électromagnétique en trois dimensions. Selon ces relevés, les statues se trouvaient sur la route si l'entrée des deux temples était côté est ,et par chance, c'était le cas. Pour le temple le plus près de celui de Poséidon je trouvais Triton (n°2), le fils de Poséidon, et pour celui un peu plus bas je trouvais Tyché2 (n°3), déesse de la prospérité. Je pensais que l'on sortait du contexte de la mer, or non, car Tyché est une océanide.


Il y avait sous le temple de Bellérophon un relevé que j'avais d'abord pris pour une muraille mais il s'avérait être également un petit temple de dix par trente. Pour ce dernier la statue était sur zone privée dans un jardin. Je ne sais pas d'où j'ai sorti mon effort de concentration ( certainement dû à la frustration d'être dans l’incapacité de la lire ) sur la zone de la statue juste en la regardant mais j'ai trouvé selon les éléments recueillis en les entrant sur internet : Athéna (n°5). Alors Athéna dans un temple de dix par trente sachant qu'à Athènes le Parthénon3 lui est dédié et qu'il mesure 30,8 par 69,6 mètres, je me suis dit que cela allait être dur à défendre. Or en lisant ces spécificités, dans la mythologie grecque Athéna soutient Bellérophon : sauvé. Ce qui justifiait son emplacement juste sous le grand temple de ce dernier.


Comme j'avais dans un premier temps délimité la muraille qui entourait le bastion de Portissol, il restait encore beaucoup de zones à voir avant la partie militaire, dont une zone bien plate au début du bastion. Vu l'emplacement en pleine ville cette fois-ci je pensais que j'allais revenir bredouille de l'inspection. Or non, encore un temple de 20 mètres par 50 environ dédié à Niké ( déesse de la victoire) (n°6) et un petit temple de dix par trente dédié à l'Hydre de Lerne (n°7). À l'autre extrémité, après le temple de Téthys, je trouvais encore deux autres temples de 20 mètres par 50 ( n°9 et n°10), ce qui faisait que je me retrouvais encore dans la même problématique que depuis le début de mes recherches : trop d'édifices, trop de pierres, aucun reste retrouvé, aucune trace dans les textes. Cependant le sanctuaire est bien là et autant de concentration de temple, je ne sais pas si on a déjà trouvé un site du genre. En même temps, c'est bel et bien une civilisation, les Romains, qui en efface une autre, celle des Grecs.


Logiquement, par rapport à cette première partie d'élucidation de temples trouvés et surtout des divinités auxquelles ils étaient consacrés, je pense qu'il faut voir les choses ainsi : les Grecs n'avaient pas la météo et les prévisions que cela comporte, et comme leur commerce était essentiellement basé sur le transport par voie maritime, ils venaient au sanctuaire faire des offrandes et des célébrations aux divinités de la mer pour s'assurer de leur soutien, selon leur croyance, pour la pérennité de leur commerce et de leur voyage en mer.


J'ignore si, quand le champ électromagnétique résiduel sera révélé et visible sur caméra ,on trouvera autant de temples dans les autres comptoirs grecs, de la Côte d’Azur, je pense que non, mais il semble bien que les prêtres et les prêtresses grecques, vu la concentration de temples, aimaient eux aussi, la sécurité qu’offrait Tauroeïs.





1Plan de l’héphaistéion voir biblio.num. plan p316


2Les informations sur les divinités grecques proviennent de wikipedia


3Parthénon voir biblio.num. Plan p319
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Retour à Tauroeïs au bastion nord


Fort de mon expérience avec les temples pour détecter les divinités auxquelles ils étaient dédiés, je me suis souvenu du petit temple du bastion nord au Brusc en pensant que la statue était accessible à pied sur une route non privée. Évidemment je suis allé sur zone directement, et ça a été beaucoup plus facile que ce que je ne me l’imaginais, malgré que la statue soit sur une route assez fréquentée quotidiennement. J'avais peur que les fréquences résiduelles soient effacées. Je me mis exactement sur l'endroit de la statue et je sentais force et puissance, ça je l'avais déjà vu au début. J'ai pensé d'abord à Hercules soit Héraclès dans la mythologie grecque. Puis j'ai senti qu'il avait une bête sur le dos. J’ai d'abord pensé à un mouton, large fourrure. Jason? Ça ne collait pas avec la force. J'ai tapé" homme fort avec bête sur le dos mythologie grecque dans le moteur de recherche d'internet, il en est sorti Héraclès ayant la peau du lion de Némée sur le dos qu'il avait préalablement vaincu ( je redécouvre des éléments de la mythologie grecque en même temps que mes recherches, enfin le lion de Némée je l’avais oublié celui-là, en même temps il est évident que je ne connais pas toute la mythologie grecque sur le bout des doigts donc internet est vraiment pratique et salvateur, de plus les premiers résultats qu’il en sort ne sont jamais très loin de la conclusion finale de par le calculateur du moteur de recherche ). Le temple d'Héraclès, au bastion nord de la ceinture défensive, devant lequel les soldats, hoplites, s'entraînaient. Tout concordait encore. Il me restait à faire également le grand temple de Tauroeïs en haut des Embiez et je pensais clore mon premier livre avec ce dernier, or le sanctuaire n’en avait pas fini avec moi…
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Portissol partie ouest / Un nouvel angle de vision et d'analyse du sanctuaire


À Portissol je n'arrêtais pas de trouver des temples, des supposés hexastyles de vingt par cinquante mètres donc à chaque fois, une avalanche de temples... Il était évident que chaque surface plane pouvait être susceptible de supporter un temple. Je partais donc de la plage de Portissol pour remonter vers le centre de Sanary pour pouvoir tous les relever.


Sept temples en ligne s’y trouvaient, espacés de cinq mètres chacun environ hormis l’avant dernier (20,21,22,23,24,27,28), à ajouter aux huit temples déjà trouvés plus bas vers la butte de Notre-Dame de pitié. Et deux autres encore en longueur, perpendiculaire à la ligne de temples ( 25,26 ), ce qui me laissait penser qu'il y en avait encore d'autres, le supermarché du temple grec en gros. La moitié côté butte de Notre Dame de pitié est axée sur les dieux de la mer pour s'assurer un commerce florissant par voie maritime et l’assurance d’un voyage serein, du moins sans naufrage. Ceux qui sont vers la plage de Portissol étaient peut-être pour des divinités classiques, du moins c’est ce que je pensais. Soit seize temples déjà trouvés et ce n'était pas fini. Je pensais alors qu'il n'y avait qu'une seule chose qui pouvait expliquer cette sur-concentration de temple : l'argent. Je pensais que je venais de trouver une pompe à fric antique…Ce sanctuaire était pour les riches familles massaliotes de la forteresse de Tauroeïs des Embiez… Il devait y avoir une navette par voie maritime et les riches habitants venaient dans le sanctuaire faire des offrandes, donner des prières, des cérémonies pour x raisons : une pompe à fric. J'étais un peu déçu quand même, quoique l'on retrouve bien là un des paramètres similaires à notre civilisation actuelle dans le sens où nous avons les deux extrêmes côte à côte. Les riches familles massaliotes dans les temples, et deux murailles plus loin, les routes sécurisées vers les zones de travail, soit des esclaves. Et là du coup on pourrait voir les Romains comme les révolutionnaires qui ont renversé la donne, j’étais loin du compte, je le verrais plus tard, mais je n’avais pas à l'époque les informations acquises par la suite pour élaborer un statut différemment.


Je ne savais plus quoi penser. Je pensais réellement avoir ressuscité une pompe à fric donc. Ce qui était plus que navrant quand on cherche à enrichir les données culturelles et historiques.


Je retournais faire des relevés de temples sur des endroits où il était susceptibles que j’en trouve à savoir des zones plates. Et j'en trouvais encore et encore, quatre nouveaux 20x50 mètres… J'arrivais à un total de vingt grands temples de 20x50 mètres. À chaque fois que j'en trouvais un j'étais déçu, je pensais : encore une machine à sous de la pompe à fric antique pour les riches familles massaliotes. Comment aurais- je pu penser qu'un jour je serais déçu de trouver des temples. Puis j'arrivais au nombre de vingt-cinq temples tous formats confondus, sachant que je n'avais pas fait toutes les zones du bastion de Portissol délimité par la muraille d’enceinte, ce qui était très positif puisque dès le début j'avais les limites extérieures. Donc environ trente temples supposés pour un décompte final, cela ne pouvait plus être qu'une pompe à fric, car trop important pour la population qui pouvait résider sur la moitié du bras de terre des Embiez, mais bel et bien un grand sanctuaire de temple qui avait pris position au sein de Tauroeïs pour la sécurité que la ville offrait premièrement et secondement pour l'avantage d'avoir de riches donateurs à proximité je pensais, possiblement ceux qui étaient à l'initiative de la demande de sanctuaire d'ailleurs ( je n'étais qu’au début de mes investigations, le futur me ferait penser différemment ). La partie côté Sanary est vraiment axée sur Poséidon et les divinités de la mer, donc pour cette partie-là, il est certain que cela touchait l'intérêt de la pérennité de leur commerce maritime, pour la partie du côté de la plage de Portissol, les temples étaient dédiés à des divinités d'ordre général je pensais. Cela allait être très difficile de trouver les divinités pour chacun, car le champ électromagnétique de ces derniers était très faible. Certainement du fait qu’ils étaient plus récents, le résiduel de piézoélectricité ayant eu moins de temps de charge, comme une deuxième vague de construction de temples. À ce sujet, le temple de Niké, dont j’ai trouvé la statue encore avec un effort de concentration conséquent, situé à l'extrémité est du bastion soit côté port de Sanary, à le champ électromagnétique le plus fort. Peut-être a-t-il été le premier temple à être construit. Il est sur un aplat et pas éloigné de l'espace que je soupçonne être le port antique, qui se trouvait, je pense, vers la jetée du phare actuel. Peut-être même a-t-il été dédié dans un premier temps à une autre divinité, comme Poséidon, puis avec la construction des autres temples, Poséidon est passé à la place la plus haute et Niké a pris sa place. Juste à côté de lui se trouve le petit temple de l'Hydre de Lerne avec ses neuf têtes de serpents. Peut-être que les Grecs mettaient leurs divinités d'animaux fantastiques en périphérie un peu comme premier gardien du sanctuaire, cela y ressemble, mais il est fort possible que mythologiquement cela soit pour une autre signification. Pour le temple de l'hydre de Lerne (n°7), j'ai finalement trouvé une possible explication de sa présence dans le sanctuaire, cette divinité n'ayant pas de lien de parenté directe avec Poséidon. J'avais pensé qu'ils devaient lui faire des offrandes pour qu'il n'y ait pas de tempête au ressenti et j'ai finalement trouvé une explication viable en ce sens. L'Hydre de Lerne est un serpent à neuf têtes dont une est immortelle. Il a été élevé par Héra, la sœur de Poséidon, déjà on retrouve un lien avec Poséidon, comme il s'agit d'un monstre qui a été amadoué par une divinité de sa lignée. Et il est le fils de Typhon, un titan considéré comme le père des vents forts et des tempêtes. Énigme résolue. ( source wikipedia ,moi aussi je sais faire du copiercoller, mais ce n'est pas ma vocation principale ).


Toujours avec la technique d'évaluer la position de la divinité dans le temple à 35 mètres environ de l'entrée et d'ensuite me concentrer sur la zone soit en la regardant si je n'ai pas d'accès direct, soit en me mettant dessus si j'en ai la possibilité, je trouvais la divinité d’un grand temple qui était juste entre celui de Poséidon et de Téthys. Je sentais donc pour celui-là beaucoup de lumière et des fréquences féminines. Je regardais sur internet, déesse de la lumière : Héméra déesse du jour. Aucun lien direct avec Poséidon sauf que Héméra est la mère de Thalassa, l'esprit premier de la mer (n°9).


Je trouvais aussi le temple de Promethée que j’avais pris pour celui d’Héphaïstos dans un premier temps (n°30), celui-là il a été facile, le feu… étant plus à l'ouest c’est ce temple là qui me fit penser que les temples d'après devaient être dédiés à des divinités plus classiques.


Parfois, comme pour le temple d'Héméra, l'entrée comme le opisthodomos qui se situe à l’arrière du temple, ou les limites du péristyle, la galerie de colonne faisant le tour du temple, sont sur des zones privées. Ce qui fait une première cartographie hasardeuse à quelques mètres près. Or la position de la statue me donnait toutes les indications qu'il me manquait puisque je n'avais plus qu'à en déduire les autres éléments du temple.


Globalement je me retrouvais encore dans le problème de surnombre d'édifice. Qui allait croire ça? Une trentaine de temples dans un sanctuaire dont on ne trouve aucune trace nulle part, aucun récit, rien. Ni Strabon ni Ptolémée, connus comme des géographes de l'antiquité, n'en évoquent l’existence nulle part. Il n'y a pas d'entreprise plus mal embarquée que la mienne, déjà de plus, de ce que j'avais trouvé précédemment. Or il y avait la carte de Peutinger. J'avais déjà vu cette carte. Il s'agit d'une carte des voies romaines qui est une copie de la carte originale dite théodosienne4. Massalia y est figurée comme Mafilia Graecorum donc toujours également grecque. Il y a sur Massilia deux petites maisons signifiant selon la légende les villes et à côté, soit environ à l'endroit approximatif de Tauroeïs il y a un symbole qui est supposé indiquer des thermes Romains. Or il fait partie des plus gros symboles sur la carte, comme une place importante. Dès le début j'avais pensé qu'il pouvait s'agir de Tauroeïs et désigner ainsi sa grandeur. Or non, il est indiqué juste au-dessus bel et bien thermes.”aquis segeste” le nom d’une ancienne ville thermale du loiret… Le copiste se serait-il permis une interprétation des symboles ? Ou comment tirer des éléments à mon avantage. Les autres symboles de thermes sont identiques et leur centre est en bleu, or celui de Tauroeïs ne l'est pas. Enfin ça ne sert à rien de tergiverser, mais ça m'aurait bien aidé. En attendant sur la carte il y a un symbole qui ressemble fort à une concentration de temple sur l'endroit de Tauroeïs, mais ce sera évidemment insuffisant pour prouver quoi que ce soit, seule l'élucidation du champ électromagnétique résiduel pourra tout clarifier.





4Carte de Peutinger ( voir biblio.num.)
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Première élucidation des divinités de la rangée de temple


Nous arrivons maintenant au moment où mon livre rejoint le temps réel de mes recherches, c'est-à-dire qu'à partir de maintenant je conterais les travaux et trouvailles du jour.


(nov 2023)


J'avais décidé d'aller essayer de trouver les divinités des sept grands temples que j'avais trouvés à Portissol, tout en long comme des machines à sous donc, ce que j'avais pensé en les trouvant. Or non, nous sommes bien dans un centre, sanctuaire religieux important. Le champ électromagnétique étant très faible de par leur construction tardive, je pense, je savais que je me lançais dans une entreprise difficile, voire impossible. Je commençais par le premier temple. J'isolais l'endroit de la statue pour me focaliser dessus. Toutes les statues de ces sept temples sont en zone privée ce qui allait corser l'entreprise. Je n’avais pas grand espoir de faire mouche et pourtant j'arrivais à extirper quelques informations. Quand le résiduel de piézo-électricité, s'il s'agit bien de ce type de phénomène, sera élucidé, je n'ai aucune idée s’il permettra aussi de visualiser les statues ( finalement plus tard je penserai que oui, car le courant piézoélectrique passe apparemment dans toutes les pierres du temple, statue comprise, or des fois il peut y avoir des absences de conduction comme pour une statue chryséléphantine faite de plaques d’ivoire, d’or et de bois ). Mais j'ai bon espoir que oui. Ce sera faible, mais j'espère que l'on pourra en tirer des conclusions. Donc je m'attaquais au premier temple (n°20) et plus que difficilement j'arrivais à voir des ailes, un glaive levé, un homme. Les ailes n'appartenaient pas à l'homme. Je pensais alors à un cavalier sur Pégase. Je consultais internet pour chercher qui avait monté Pégase : il s'agissait de Bellérophon. Comme j'avais déjà trouvé un temple de Bellérophon, mais cette fois-ci tuant la chimère, j'ignorais que les scènes pouvaient être importantes pour qu'on y consacre un temple également.


OEBPS/images/cover.jpg
&3
iLE CKg‘PU{CULE DES MASSALIOTES
—





OEBPS/nav.xhtml




		Epigraphe



		Sommaire



		ré introduction



		1 er Partie - temples et sanctuaires

		1 Les débuts du sanctuaire de temples de Sanary/ La récompense



		2 Retour à Tauroeïs au bastion nord



		3 Portissol partie ouest / Un nouvel angle de vision et d'analyse du sanctuaire



		4 Première élucidation des divinités de la rangée de temple



		5 Les temples à droite de la colonne de temples centrale



		6 Un temple en plein centre de Sanary



		7..Quatre nouveau grand temple à Portissol



		8 La rangée de temple fonçant vers le haut de la colline / Le grand temple



		9 Le petit sanctuaire de Bandol



		10 Réflexion d’ensemble



		11 L’Acropole du Castellet



		12 L'Acropole de La Cadière d'Azur



		13 Le sanctuaire des îles des Embiez



		14 Erratum



		15 Encore des temples

		a/ Temples de Six-Fours



		b/ Bâtiments administratifs grecs de Sanary



		c/ Les temples du front de mer de Sanary















		2ème partieLe crépuscule des massaliotes

		1 Le début de la guerre de César contre les Massaliotes

		a/ L’exil des riches familles grecques massaliotes de Tauroeïs / La scission entre les massaliotes : la guerre civile



		b/ Extension des relevés aux autres comptoirs avoisinants incluant la capitale Massalia / Absence de César à ces portes



		c/ Passage de Vibullius Rufus ( envoyé en Espagne par Pompée ) et de ces troupes par voie maritime



		d/ La fuite précédant l’arrivée des légions de César...



		e/ Destruction des temples hors fortifications avant l’exil









		2/ Les légions de César aux portes de Massalia

		a/ Le début du siège de Massalia



		b/ La première vague d’attaque romaine, le sort d’Antipolis et de Nikaïa



		c/ Le problème caché des Ligures



		d/ Premiers relevés de la muraille défensive de Massalia



		e/ Enlisement du siège de Massalia / Date de la décision d’augmenter la flotte









		3 /La contre offensive Massaliote

		a/ Début de la reprise des comptoirs grecs



		b/ Le dégagement du siège romain, Massalia la suprème



		c/ La vague de reprise et de relance des comptoirs grecs



		d/ Reprise de la partie ouest de Tauroeïs, soit Bandol actuel et de l’Acropole du Castellet



		e/ Reprise de Nikaïa et d’Antipolis



		f/ Le retour de l’ombre ligure









		4/ Deuxième siège romain de Massalia

		Reprise progressive romaine des comptoirs grecs



		a/ Un blocus invisible



		b/ L’entrée surréaliste dans tous les comptoirs Grecs de la flotte de Domitius



		c/ Tauroeïs et le gouvernement Massaliotes ciblés : une légion pour les fortifications de la bande côtière de Tauroeïs et une attaque éclair de troupes d'élite pour la forteresse des Embiez



		d/ La vague d'assaut de la légion romaine, Bandol, la Cadière, le Castellet, Cytharista, rasées de tout ennemi en 1 jour



		e/ Installation de César à son nouveau quartier général des opérations à Tauroeïs ouest soit Bandol



		f/ préparation d’une nouvelle stratégie d’attaque pour le siège de Massalia : le char antique



		g/ Reprise des comptoirs grecs, Antipolis ,Nikaia, Olbia , Athénopolis









		5 /La chute de Massalia / Fin du siège / Le dernier jour de Massalia / génocide

		a/ La chute de Massalia



		b/ Le génocide de Massalia



		c/ César hérite des problèmes des Massaliotes : les Ligures / la préparation à l’ultime combat de Tauroeïs : Les thermopyles massaliotes de Tauroeïs









		6/ Analogie et comparaison avec les textes antiques

		a/ la Guerre Civile de César









		conclusion

		b/ La Pharsale de Lucain















		Épilogue



		Plans issus de mes recherches



		bibliographie numérique



		Page de copyright









Page List





		5



		326



		327



		328



		329



		330



		331



		7



		8



		9



		10



		11



		13



		15



		16



		17



		18



		19



		20



		21



		22



		23



		24



		25



		26



		27



		28



		29



		30



		31



		32



		33



		35



		36



		37



		38



		39



		40



		41



		43



		44



		45



		46



		47



		48



		49



		50



		51



		52



		53



		54



		55



		56



		57



		58



		59



		60



		61



		62



		63



		64



		65



		66



		67



		68



		69



		70



		71



		73



		74



		75



		76



		77



		78



		79



		80



		81



		82



		83



		85



		86



		87



		88



		89



		90



		91



		92



		93



		95



		97



		98



		99



		100



		101



		102



		103



		104



		105



		106



		107



		108



		109



		110



		111



		112



		113



		114



		115



		116



		117



		118



		119



		120



		121



		122



		123



		124



		125



		127



		128



		129



		130



		131



		132



		133



		134



		135



		136



		137



		138



		139



		140



		141



		142



		143



		144



		145



		146



		147



		148



		149



		150



		151



		153



		154



		155



		156



		157



		158



		159



		160



		161



		162



		163



		164



		165



		166



		167



		168



		169



		170



		171



		172



		173



		174



		175



		176



		177



		178



		179



		180



		181



		182



		183



		184



		185



		186



		187



		188



		189



		190



		191



		192



		193



		194



		195



		196



		197



		198



		199



		200



		201



		202



		203



		204



		205



		206



		207



		208



		209



		210



		211



		212



		213



		214



		215



		216



		217



		218



		219



		220



		221



		222



		223



		224



		225



		226



		227



		228



		229



		230



		231



		232



		233



		234



		235



		236



		237



		238



		239



		240



		241



		242



		243



		244



		245



		246



		247



		249



		250



		251



		252



		253



		254



		255



		256



		257



		258



		259



		260



		261



		262



		263



		264



		265



		266



		267



		268



		269



		270



		271



		273



		274



		275



		276



		277



		278



		279



		280



		281



		282



		283



		284



		285



		286



		287



		288



		289



		290



		291



		292



		293



		294



		295



		297



		298



		299



		300



		301



		302



		303



		304



		305



		306



		307



		308



		309



		310



		311



		312



		313



		314



		315



		316



		317



		318



		319



		320



		321



		322



		323



		324



		325



		332



		333



		4











